
Départ: devant la mairie de Bouvi-

gnies se trouve le colombier à l’angle 

de l’enceinte de la ferme du château 

des NEDONCHEL:  Départ à la grille. Association pour la connaissance, la mise en valeur 
et la protection du patrimoine de Bouvignies 

259 rue Neuve 
59870 BOUVIGNIES 

Un guide de l’association Bouvignies Hier et Aujourd’hui 

peut vous accompagner afin de compléter vos connais-

sances historiques sur le village.  

Pour cela contacter: 

: contact@bouvignies.net 

Ou  siège de l’association: 03 27 91 97 82 

Ou  mairie de Bouvignies: 03 27 91 20 13 

  

 

Réalisation : 

   Le site du château et 

l’histoire des NEDONCHEL.  

Le château , construit au  XVe siècle a été aménagé et agran-
di plusieurs fois. Il a été vendu comme bien national et dé-
truit à la Révolution. Ses pierres ont servi à la construction 
de maisons à Douai. Seuls vestiges, le mur d’enceinte de la 
cour de la ferme, le portail et la grille d’entrée, le pigeonnier 
et la porte de Douai qui se trouve à votre gauche à l’entrée 
du parc. Sur l’arche du pont est gravée la date où furent 
exécutés d’importants travaux d’embellissement.: 1783. Le 
château se trouvait face à la grille d’entrée à hauteur du 
grand étang (creusé en 1970). On devine sur les berges les 
traces de construction des caves. Le descriptif fait au mo-
ment de sa vente comme bien national en 1792 précise : la 
château comportait 81 pièces sur 4 niveaux. 19 belles caves, 
au rez-de-chaussée, 4 grandes salles, 5 salles à manger, 19 
cabinets et antichambres, un grand escalier  de chène en 
menuiserie sculptée. Une grande salle, dix chambres et 20 
cabinets au premier étage, deux grandes salles, 8 chambres 
et 15 cabinets au 2e étage. 

La terre de Bouvignies a été avant la révolution, propriété de 
plusieurs familles nobles (les seigneurs de LANDAS, la famille 
D’HOLLEHAIN, les PSALMIER et enfin la famille de NEDON-
CHEL). De nombreux souvenirs de cette dernière famille 
sont présents dans le village (tombe et gisant dans l’église, 
construction du château des Frenelles, du presbytère, de 
l’école privée…). Le village possède son géant à l’effigie du 
marquis Georges de NEDONCHEL.  

 

 La ferme et la brasserie     

FONTENIER 

Cette ferme en exploitation abritait 

il y a un siècle une brasserie qui a été fondée en 1907. Bou-

vignies fut au début du 20ème siècle un lieu important de 

production de bière… Vous êtes passés rue de la Brasserie et 

sur le pont du houblon. Le village a connu jusqu’à 3 brasse-

ries toutes détruites à la fin de la guerre 14-18. Celle-ci a été 

reconstruite en 1920. Elle cessera son activité en 1948. A 

cette époque les brasseries ont développé un réseau de 

cafés (cabarets et estaminets). Le village en a compté jus-

qu’à 23. Un seul subsiste aujourd’hui. Avancez de 50 mètres, 

à l’angle de la rue du Faux se trouvait un ancien café d’angle 

de rue, à l’architecture caractéristique avec sa porte en pan 

coupé.  

 La chapelle d’Orchies. Les 

activités agricoles du village. 

Vous venez d’emprunter « le pavé de la rue Riche », authen-
tique chemin pavé tels qu’ils existaient dans les siècles passés. 
Le sol argilo-sableux très meuble ne permettait pas le trans-
port des marchandises, c’est pourquoi les rues du village 
étaient pavées avant l’utilisation du bitume.  Arrêtez-vous 
quelques minutes aux pieds des deux tilleuls pour découvrir la 
campagne du Pévèle et ses riches terres agricoles. Ici, autre-
fois se dressait une chapelle située à mi-distance d’Orchies et 
de Bouvignies et à la limite entre les deux communes. Cons-
truite en 1726 par le marquis de NEDONCHEL, elle était le lieu 
de cérémonies religieuses et plus particulièrement de la pro-
cession des Rogations qui se déroulait au printemps (semaine 
de l’Ascension) pour la bénédiction des terres et des futures 
récoltes. La chapelle était dédiée à notre Dame de Tongres 
(haut lieu religieux en Belgique). On cultive principalement le 
blé, l’orge de brasserie, la betterave à sucre, le maïs, les petits 
pois, la pomme de terre, l’endive et la chicorée à café. La 
faune est ici diverse et riche, ainsi vous pourrez observer un 
lapin, un lièvre, un pigeon ramier ou un perdreau au détour 
d’un chemin ou le long d’un champ. Au printemps le vanneau 
vient ici se reproduire.  

contact@bouvignies.net 

Randonnée pédestre  -  facile 
À la découverte du village de Bouvignies 

Circuit du Marquis 

Le village de Bouvignies est implanté à la limite de la 

plaine de Scarpe et des premières hauteurs de la Pévèle. 

Ce circuit de 7,2 km vous fera découvrir le village, ses 

voyettes, et bien d’autres richesses de son patrimoine. 

7 

6 

5 GPS: 
N 50° 25.959’ 

E 3° 14.565’ 
GPS: 

N 50° 27.036’ 

E 3° 14.694’ 

GPS: 
N 50° 26.570’ 

E 3° 14.481’ 

GPS: 
N 50° 26.066’ 

E 3° 14.643’ 

Traversez le parc, contournez le stade de football le long du mur 

d’enceinte pour retrouver le point de départ de la randonnée. 

Pour compléter vos informations, consultez le site : 
www.bouvignies.net 



 

  Le colombier du château. 
 

 
 
Le mur d’enceinte de l’ancien château et son pigeonnier, 
qui abrite la Maison de la Colombophilie et du Patrimoine 
Local, laisse découvrir la cour de la ferme du château au-
jourd’hui transformée en terrain de football. Imaginez, le 
long de ces murs la vie à la fin du 18e siècle : une forge, des 
écuries, une charronnerie, une bergerie, un pigeonnier, un 
puits, plusieurs granges à fourrage, une boulangerie, une 
brasserie. Laissez derrière vous la grille d’entrée, pour dé-
couvrir une première « voyette ». Ces petits chemins ser-
vaient de raccourcis entre les rues du village. 

  L’église Saint Maurice 

 
Prenez le temps d’en faire le tour, remarquez la construc-
tion du clocher: partie basse en grès et la tour en briques. 
Au-dessus du porche d’entrée, les armes de la famille 
D’HOLLEHAIN et le nombre 1521. C’est  la date de la cons-
truction du clocher surmonté d’une flèche de 28 m de 
haut et d’une reconstruction de l’église. Cette flèche sera 
démontée en 1972.  
Prenez la rue de l’église puis à gauche la rue de la Brasse-
rie, avant de vous engager dans une voyette qui serpente 
entre les jardins. 
 

   La forge et l’usine à                 

chaussures 

Vous arrivez dans la rue Neuve, prenez à droite. Au n°
259 se trouve la forge de Gaston LABBE, dernier maré-
chal ferrant du village et dernier poilu de la Grande 
guerre. Continuez dans la même rue, vous passez 
devant  les bâtiments de l’usine à chaussures Falempe 
qui se trouvait au  n° 402. Continuez dans la rue 
Neuve puis dans la rue du Pont-du-Houblon. Prenez à 
gauche dans la rue Bermerie. 

   La ferme VALIN  

                  rue Bermerie   

Vous longez maintenant un petit cours d’eau (le courant 
du Pont du Houblon). Au n°381, vous découvrez une 
ferme au carré, typique de la Pévèle. Construite en 
1782, son implantation n’a pas évolué. La partie droite 
servait d’habitation. Le fumier trônait au milieu de la 
cour et tout autour les étables et la grange. Observez le 
pignon avec ses consolidations en épis (wambergue) et 
le grès du faîtage. Cette ferme a été pillée par une 
bande de « chauffeurs » à la Révolution : la bande de 
Salembiez. Ils sont entrés de force dans la maison et ont 
suspendu la tante dans la cheminée pour lui faire avouer 
la cachette de son magot. 
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1 GPS: 
N 50° 26.066’ 

E 3° 14.643’ 

GPS: 
N 50° 26.152’ 

E 3° 14.782’ 

GPS: 
N 50° 26.163’ 

E 3° 14.980’ 

GPS: 
N 50° 26.407’ 

E 3° 15.271’ 


